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Les enfants sont beaux, les familles sont 

attendries, les catéchistes se sont 

énormément investies pour que ce jour soit 

le plus beau. Mais pourquoi toutes ces 

attentions ? Sont-elles les signes extérieurs 

d’une relation intérieure plus profonde ? 

Regardons ensemble ce mot : 
 

C O M M U N I O N 
 

Et découvrons qu’il est composé des mots 

COMMUN       UNION 

      UNI 

     UN 

Communier, c’est ne plus faire qu’un avec Jésus ressuscité en créant 

une relation intime et profonde avec Lui. 

Communier, c’est être uni au Père en faisant grandir les grâces reçues 

au baptême 

Communier, c’est être en union avec l’Esprit Saint qui communique la 

force d’aimer 

Communier c’est participer en commun avec tous les chrétiens à 

l’Amour de Dieu 

Communier, c’est recevoir le débordement, la surabondance, la 

gratuité, la spontanéité, la simplicité, l’humilité de l’Amour du 

Seigneur Jésus qui se donne, s’unit à nous par cette trouvaille 

merveilleuse qu’est un petit morceau de pain devenant son Corps. 

Nous pouvons alors L’emporter partout et devenir pour le monde 

tabernacle, ostensoir et rayonner de SA VIE 

 

Une telle première rencontre, se prépare. Nous voulons honorer 

Jésus, le servir, l’accueillir comme un hôte extraordinaire. Nous 

voulons que tout soit beau parce que nous L’aimons et qu’Il nous aime 

et alors nous nous donnons sans compter. 

Même si nous en sommes à la 2
ème

, 10
ème

 100
ème

 10 000
ème

 

communion, c’est toujours aussi beau, aussi émouvant, aussi 

troublant ! 

En effet, Jésus se donne toujours avec la même joie, la même 

fraîcheur, la même puissance d’Amour pour qu’à notre tour, comme 

Marie, nous aussi, nous portions du fruit et nous Le donnions aux 

autres avec joie, avec bonté, avec patience….Alors……. 

« Nous recevrons à notre tour, une mesure bien pleine, tassée, 

secouée, débordante » (Lc 6,38) 

Solange Cardinal 
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A l’initiative du groupe Débats du Secteur, les pères 

Armel Ndoudi et Juvénal Rutumbu sont venus nous 

parler des Eglises d’Afrique ce 1er avril. 

Elles sont à l’image du continent lui-même qui est 
très divers, avec ses langues, ses dieux, ses interdits, 
ses ethnies, ses cultures et ses variétés géographiques. 
 

Vers une théologie africaine Vers une théologie africaine Vers une théologie africaine Vers une théologie africaine 

spécifique.spécifique.spécifique.spécifique.    
Le père Armel nous rappelle (ou nous apprend) que 
les occidentaux sont arrivés avec une image négative 
de l’homme africain considéré comme un quasi-
animal. La théologie a évolué au cours des siècles, 
allant vers une reconnaissance de plus en plus grande 
de la spécificité africaine. La première évangélisation 
(1460-1920 commencée avec les Portugais) tournée 
vers le salut des âmes (les sauver de l’enfer) était 
incompréhensible dans des pays où corps et âme sont 
indissociables. Après avoir tenté d’extirper les 
traditions, d’autres théologies se sont succédé. Ce fut 
d’abord l’implantation (ou indigénisation) qui a 
transplanté le modèle occidental. Puis dans les années 
50-65, les missionnaires ont commencé à reconnaître 
les points positifs de la culture africaine : c’est la 
théologie « d’adaptation ». 
Avec le concile Vatican II, le concept de 
« l’incarnation » apparaît : ce n’est plus le 
christianisme occidental qu’il faut faire incarner, 
mais c’est le message de l’évangile. Les années 70 et 
l’installation des dictateurs ont vu l’avènement de la 
théologie de la libération qui prend en compte le 
cadre de la vie sociale. Avec la théologie de 
l’inculturation, la culture africaine est normative 
entraînant une théologie africaine propre. En réalité, 
toutes ces théologies s’imbriquent quand même les 
unes dans les autres. 
 

Les Eglises d’Afrique et leurs défis.Les Eglises d’Afrique et leurs défis.Les Eglises d’Afrique et leurs défis.Les Eglises d’Afrique et leurs défis.    
On ne saurait parler d’une unique Eglise d’Afrique. 
Les Eglises issues d’une même matrice (les 
Spiritains) mais regroupées arbitrairement (suite à la 
colonisation) dans diverses Conférences épiscopales 
sont fort différentes. Le Congo n’est pas le Sénégal ni 
le Burkina, ne serait-ce que par la culture et les 
conditions de vie. De même, les deux Etats du Congo 
si proches appartiennent à deux Conférences 
différentes. 
Le père Juvénal voit beaucoup de défis posés à ces 
Eglises. Tout d’abord le défi de la jeunesse : les 
Eglises d’Afrique ont moins de 100 ans et les fidèles 
aussi sont jeunes ; c’est une richesse mais c’est aussi 
une fragilité. Ces Eglises manquent de maîtres 

spirituels autochtones, ayant une liberté intérieure et 

un discernement sain. Souvent l’écoute de l’esprit de 
leur ethnie reste plus forte que l’écoute de l’Esprit de 
Dieu. Les formateurs comme d’autres sont dans la 
confusion entre service et pouvoir et, comme les 
hommes du pouvoir, pratiquent la politique du ventre 
(accumulation). 
Le défi de l’inculturation : c’est la rencontre de 
l’évangile et de la culture. La culture doit être mise en 
question par l’évangile, mais l’annonce de l’évangile 
doit tenir compte des apports de la culture. 
Vatican II prône la coresponsabilité entre prêtres et 
laïcs, mais certains prêtres africains se considèrent 
encore trop comme seuls responsables de la mission. 
Ethnisme et tribalisme : tant que l’Eglise n’aura pas 
intégré les ethnies à l’intérieur d’elle-même, sa 
vocation prophétique sera limitée. 
L’Eglise est aussi soumise au défi politique. Ainsi, 
l’Eglise rwandaise fait preuve de naïveté en 
s’acoquinant encore plus que précédemment avec le 
pouvoir. Tout cela exige que la formation des cadres de 
l’Eglise devienne prioritaire. 
Plus récemment, est apparu un autre défi : en luttant 
contre les superstitions, les Eglises institutionnelles ont 
créé un vide qui, à défaut de structures adaptées, a été 
comblé par les Eglises du réveil (pentecôtistes, 
guérisseuses). Celles-ci en sont même arrivées à vendre 
des bénédictions. Du coup, à Brazzaville, des prêtres 
catholiques se sont transformés en exorcistes (sans 
autorisations), médecins, sorciers. 
Malgré tout cela, ce sont les Eglises de Kinshasa et de 
Brazzaville qui tiennent les sociétés de ces deux pays : 
les congrégations assurent le scolaire, le médical, le 
social. 
 

L’Afrique, avenir de l’EgliseL’Afrique, avenir de l’EgliseL’Afrique, avenir de l’EgliseL’Afrique, avenir de l’Eglise    ????    
Contrairement à ce que l’on pense ici, l’Afrique a plus 
besoin de prêtres que la France ; c’est vrai que les villes 
ont beaucoup de prêtres, mais les villages sont vides. 
Le nombre de prêtres comparé au nombre de 
pratiquants, est plus faible en Afrique. Dans les villages 
du Rwanda, les prêtres ne passent que tous les trois 
mois pour déposer des hosties consacrées. Des laïcs 
(appelés catéchistes) portent véritablement les 
communautés. A Kinshasa, il existe des communautés 
chrétiennes de base qui célèbrent mais sans 
eucharistie ; des paroisses sont gérées par des 
modérateurs - des quasi-curés - qui bien sûr ne 
célèbrent pas la messe. Les laïcs ont pris plus de place 
non pas à cause du manque de prêtres, mais plutôt dans 
le cadre du ministère laïc, conformément à l’esprit de 
Vatican II. 

Bernard Coutin 
 
Le texte intégral du débat se trouve sur le site 
Internet du secteur ainsi qu'un résumé un peu plus 
complet  
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C’est le thème d’une halte spirituelle à laquelle le 

père Juvénal avait invité le 29 mars dernier les 

membres des différents services et mouvements du 

secteur. 

Qu’est-ce que la prière ? 
La prière est un don de Dieu, le fruit d’un appel 
intérieur de l’Esprit ; c’est la rencontre des deux 
désirs de Dieu et de l’homme, mais dont Dieu a 
l’initiative. C’est avant tout un décentrement de soi-
même pour accueillir quelqu’un d’autre, avec un 
cœur d’enfant (confiant) ; c’est une dissolution de 
notre volonté dans celle de Dieu. C’est la porte 
d’entrée incontournable pour une vie spirituelle. 
Apprendre à prier. 
Ce n’est pas en écoutant des sermons sur la prière ni 
dans les livres, mais en priant. La prière est une 
grâce que Dieu fait à l’homme, mais l’homme doit y 
apporter sa contribution pratique. Bien prier, c’est 
d’abord prier beaucoup, régulièrement, longuement. 
Prier, c’est élever son cœur vers Dieu, c’est avoir le 
sentiment de sa faiblesse, c’est la descente de Dieu 
en chacun de nous : « Nous ferons chez lui notre 
demeure » (Jn 14, 23) 
Que demander dans la prière ? 
Il faut tout demander, car à Dieu, rien n’est 
impossible, mais il faut être ferme dans la foi. En 
premier, nous avons à demander la grâce de la prière, 
surtout lorsque nous sentons que cette grâce nous 
échappe. Il nous faut alors gémir à la manière du 
psalmiste : nous ne pouvons vivre sans Dieu. 
Il faut aussi demander l’Esprit qui est l’artisan de 
notre union avec Dieu, et qui nous incorpore au 
Christ. Sans lui, il n’y a pas d’eucharistie ni 
évangélisation. 
Pourquoi prier ? 
Sans la prière, aucune annonce du Christ ressuscité 
ne peut être reçue. Nous y puisons la force de porter 
notre mission. Elle nous est aussi nécessaire que 
l’oxygène. Nous apprenons à abandonner à Dieu le 
gouvernail de notre vie. Elle rend notre foi 
contagieuse et rayonnante. La raison de notre prière 
réside dans notre faiblesse la plus cachée. Mais prier 
reste difficile, car l’homme s’est fait centre absolu 
par égoïsme et orgueil. 
Où, quand et comment prier ? 
Nous connaissons tous la formule « Je bénirai le 
Seigneur toujours et partout ». Gardons en mémoire 
que le vrai lieu de la prière est le cœur, noyau le plus 
secret de notre être, d’où sortent les bonnes et 
mauvaises tendances. C’est là que Dieu nous 
rencontre et nous fait rencontrer les hommes. 
Donc, nous pouvons prier partout : dans le métro, 
dans la rue, dans le lit. Mais certains lieux sont plus 
propices : les églises, les assemblées liturgiques… 
« Retire-toi dans ta chambre, ferme sur toi la porte 

et prie ton père » (Mt 6, 6). C’est avec l’oratoire le 
lieu normal de la prière. Il permet de préparer la 

prière en réalisant en soi un silence paisible, qui seul 
nous permet d’écouter la parole de Dieu. Prier, c’est se 
rendre présent à l’éternelle présence de Dieu, 
l’accueillir. Cela exige de réapprendre le silence. 
Saint Paul nous dit : « Priez sans cesse, soyez dans 
l’action de grâces ». Cependant certains moments sont 
plus propices : le matin et le soir, le silence de la nuit : 
Jésus aimait à se lever tôt pour prier son Père. 
Prier, c’est crier vers Dieu de joie ou de détresse. 
Même l’homme comblé connaît déceptions, solitude, 
maladie. C’est ce que nous trouvons dans les psaumes, 
tissés d’angoisses, de détresses, mais nous y apprenons 
aussi la confiance en Dieu. 
Les fruits de la prière. 
« Demandez et l’on vous donnera » (Mt 7, 7-12). La 
prière qui est le sentiment de notre faiblesse apporte la 
sanctification, la joie de l’Esprit, le courage nécessaire 
pour affronter les épreuves, l’illumination du visage. 
C’est l’eau vive de l’âme. 
Une prière n’est féconde que si elle est humble : le 
pharisien autosuffisant ne peut être exaucé, tandis que 
le publicain qui se reconnaît pécheur est justifié par 
Dieu. Il nous faut prier jusqu’à être exaucé : c’est le 
sens du combat de Jacob qui ne lâche Dieu qu’après 
avoir été béni. Les silences de Dieu que nous 
constatons si souvent ne seraient-ils pas une parole 
« en creux » qui nous pousse à élargir l’horizon de nos 
besoins ? 
Donc la prière doit être humble, confiante et 
persévérante. 
Et bien sûr, la réception de l’Esprit, qui vient à l’aide 
de notre faiblesse, est aussi un fruit de la prière. 
La prière dilate le cœur : la douceur et l’amour de nos 
frères et de nos ennemis sont des critères de la vérité 
de notre prière. Elle est solidaire du bonheur et du 
malheur des autres. Celui qui prie devient le poumon 
de l’Eglise et du monde : il présente joies et 
souffrances de tous et même des ennemis : un orant 
s’avance désarmé, les mains ouvertes. 
Souvent, nous ne percevons pas la fécondité de notre 
prière. En entrant dans la volonté de Dieu nous nous 
laissons convertir en permanence, c’est-à-dire que 
Dieu dégage notre cœur de ce qui empêche la libre 
circulation de l’Esprit en nous. Nous ne sommes plus 
les mêmes avant et après : notre cœur s’est allégé. 
Au milieu de toutes les surcharges de la vie moderne, 
de l’activisme et de la précipitation, la prière demande 
de s’arrêter, de devenir attentif au présent ; elle 
entraîne sérénité et paix intérieure. Elle est fondée en 
vérité quand celui qui prie continue de prier jusqu’à ce 
qu’il entende ce que Dieu veut. Dans les desseins de 
Dieu intervient notre prière. 
La vraie prière rend le Christ visible. Ceux pour qui le 
Christ est absolument tout rayonnent de bonheur ; ils 
transmettent une chaleur qui fait que les hommes ont le 
désir de s’entendre et de s’aimer. 

Bernard Coutin 

La prière comme lieu de fécondité chrétienne. 
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 Deux catéchumènes baptisées à Pâques témoignentDeux catéchumènes baptisées à Pâques témoignentDeux catéchumènes baptisées à Pâques témoignentDeux catéchumènes baptisées à Pâques témoignent 

 Ce parcours vers la 
concrétisation de mon baptême 
fut un cheminement très 
enrichissant. J'ai vécu mon 
baptême comme une victoire d'un 
rêve enfin exaucé, avec une forte 
émotion. Je remercie le Seigneur 
de faire partie des siens. 
 C'est avec beaucoup 
d'émotions et de joies que j'ai 
vécu ces 18 mois de préparation. 
Le chemin vers le Christ n'a pas 
de fin, ce n'est que le 
commencement d'une vie 
nouvelle qui s'ouvre vers moi. 
 Je remercie l'ensemble de 
l'équipe du catéchuménat et des 
prêtres du secteur pour leur 
accompagnement et leur force 
lors de ce cheminement. 

Céline (BIV) 

 Ma préparation au baptême avec Solange et Alice fut un parcours 
parsemé de questionnements. Mais plus on avançait, et plus ma foi se 
confirmait et mes doutes se dispersaient. Je voudrais remercier mes 
accompagnatrices de ce beau partage. J’ai appris beaucoup de choses sur la 
religion et sur moi-même. 
 Quelques jours avant de recevoir les sacrements, ma Semaine Sainte 
était jalonnée de prières. J’ai pu participer aux cérémonies du Jeudi et du 
Vendredi Saints. Ces deux soirées m’ont touchée. Je me suis rendu compte 
de ce que Jésus a pu vivre pour nous sauver et nous laver de nos péchés. 
 Le jour du baptême mon cœur battait très fort. Je ressentais que 
l’heure approchait et que j’allais faire partie de la Communauté. Au moment 
où le Père Daveau a versé l’eau bénite sur ma tête, j’ai ressenti une joie et 
un apaisement profonds. Pour moi le baptême n’est pas un aboutissement 
mais un commencement sur le chemin de la foi. Désormais, dans chaque 
instant, je chercherai à me rapprocher et à louer notre Seigneur. 
 C’était un moment très émouvant, je me suis sentie portée par mes 
amis et par toute la communauté paroissiale, épaulée dans ma rencontre 
avec le Christ qui a été pour moi une nouvelle naissance. Je voulais 
remercier Dieu pour toutes ses grâces. Je me rappellerai toujours ma joie 
d’être baptisée au nom du Père, du Fils et du Saint esprit. 

Ilda (BIV) 

 CIERGE PASCAL 2014 
 
 En cette année 2014, le thème de la famille nous semble une évidence : le synode 
d’Octobre 2014 est en préparation et le décor du Cierge Pascal, toute l’année, rappellera à 
chacun de nous, qu’à la lumière du Ressuscité, une vaste réflexion sur la famille est en marche 
chez les catholiques. 
La famille, même éclatée, recomposée reste un lieu privilégié de l’écoute, du partage, de la 
compréhension, du pardon, des choix et des décisions. Dans la famille, la venue de l’enfant est 
source d’épanouissement. Avec l’aide de ses parents, il cherche ses repères et son équilibre. Au 
sein de la famille, il forge sa personnalité, puis sa maturité pour prendre son envol.  
 Père, nous te rendons grâce, de nous avoir donné ton Fils pour qu’il partage nos joies et 
nos peines afin de créer une immense famille humaine. Seigneur, aide-nous à ne jamais oublier 
qu’au cœur de la famille, nous avons un devoir d’ouverture aux autres, de tolérance, de 
confiance et d’amour infini. 

Monique Laroye. 

Paroisse StParoisse StParoisse StParoisse St----Martin  de PalaiseauMartin  de PalaiseauMartin  de PalaiseauMartin  de Palaiseau    
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 Rapport de gestion simplifié 2013 
 

Synthèse 
L'année a été marquée au premier trimestre par l'achèvement de la réhabilitation du « Centre 
Pastoral St-Michel » (25 344 € sur l'année 2013, sur un total réel de 153 000 € à comparer au 
budget prévisionnel de 150 000 €). Les premiers retours concernant l’agrément et l’occupation 
des 3 salles du CPSM sont très positifs et encourageants. La gestion du centre a été confiée à 
l’EA de St-Michel. 
Ensuite ce fut une période ordinaire constituée de travaux divers. 2013 a permis de poursuivre le 
remboursement des emprunts. 
Les produits sont de 49 431 € hors reprises sur provisions : ce sont principalement des produits 
fonciers. Avec 27 400 € de reprises sur provisions (impôts et travaux), le total des produits est de 
76 831 €. 
Les charges sont de 45 182 € hors dotations pour provisions, se répartissant en travaux et 
remboursement d’emprunts. Avec les dotations aux provisions (impôts et nouveaux gros travaux), 
le total des charges est de 75 982 €.  
Soit un excédent de 849 €, que l'association a ajouté à sa trésorerie et à l’actif de son bilan. 
 
Sur le plan financier, l'association garde une situation saine : son endettement en fin d'année est 
de 53 200 € (directement à ses prêteurs/paroissiens ou via des promesses de dons à la paroisse 
St-Martin pour les remboursements à la caisse d'entraide diocésaine).  
 
Cette année de transition et la situation financière du début 2014 permettent d’envisager de 
nouveaux chantiers. 
 
Les perspectives de l'association 
La priorité de l'année 2014 est de refaire une grande 
partie de la toiture de La Palaisienne. Les travaux sont en 
cours et le financement est assuré. 
Ensuite, il conviendra de définir le projet suivant parmi les 
sujets en attente : l'entretien et l'amélioration des 
appartements (fenêtres, isolation), l'aménagement de 
l'église, l'aménagement du presbytère, la salle du parc L 

Recettes Dépenses Solde

323,1

8310,98

1120

1250

1494,59

2770

2770

9754,08 8284,59 1469,49

Partage Kermesse Vauhallan

Totaux

APIV Comptes 2013

Intérêts 

Résultats Kermesse 2013

Remboursement frais Saint-Jean Bosco

Electricité + taxe Saint-Jean Bosco

Achats divers

Partage Kermesse Igny

L’APIV de  IgnyL’APIV de  IgnyL’APIV de  IgnyL’APIV de  Igny    Brocante APIVBrocante APIVBrocante APIVBrocante APIV    
 
Merci à tous ceux qui ont donné 
des objets et à tous les paroissiens 
d'Igny et Vauhallan qui ont aidé à 
cette opération. 
Ils ont dû affronter la pluie et le 
vent devant l'église St-Pierre. 
Cela a dû être décidé car la salle 
paroissiale et le presbytère de 
Vauhallan vont être transformés 
en logements sociaux. En même 
temps, cela a permis aussi de 
diminuer le nombre de cartons 
entreposés dans la crypte de St-
Jean Bosco. 
Résultat des ventes : 780 € ! qui 
seront reversés à l'APIV et 
serviront au financement de 
l'aménagement de la nouvelle 
salle d'accueil à Vauhallan et à la 
réfection de la sacristie de St-Jean 
Bosco. 

Ph. Froidure 

L’AOECP de PalaiseauL’AOECP de PalaiseauL’AOECP de PalaiseauL’AOECP de Palaiseau    



6 

 

Formation Billings 

En mars et avril dernier, les six foyers moniteurs Billings de l’Essonne (dont trois sont paroissiens à St-
Martin), ont organisé une formation à la méthode Billings, à laquelle huit couples ont participé (dont 
cinq de St-Martin).  
Rappelons que la méthode Billings est une méthode naturelle de régulation des naissances, permettant 
aussi bien de différer que de favoriser une naissance.  
Les couples présents témoignent : 

« J'ai été étonnée et heureuse de voir qu'autant de couples (8) répondent à cet appel de formation aux 

méthodes naturelles ; et prennent du temps à deux pour construire et soigner leur couple. » 

« Il a été important pour nous de revoir le fonctionnement de la méthode, afin de bien le vivre pour 

soi, et aussi pour pouvoir donner des conseils justes, y compris sur les situations que l’on n’a pas 

vécues (nous pensons à ces couples de notre entourage ayant des difficultés à concevoir, et qui sont 

venus nous demander une aide que nous n’étions pas en mesure de leur donner à ce moment-là). » 

 « Pour nous, cette formation a été une vraie occasion de dialogue, de communication plus profonde de 

notre couple. Cela nous a permis d'échanger sur nos désirs profonds. Elle nous a vraiment enrichis. » 

« Nous avons redécouvert à quel point le message de l'Eglise est source de vie et de bonheur pour le 

couple. » 

« En tant qu'épouse, j'ai été touchée par le fait que l'on envisage la fécondité du couple (et non 

seulement de la femme) et que la responsabilité en est vraiment vécue en couple. » 

« L’ambiance était très conviviale ! » 

Vous voulez découvrir la méthode Billings ? 
N’hésitez pas à contacter et rencontrer des moniteurs (c’est gratuit, confidentiel, et à proximité !)  
 

Céline et Gaëtan MARION (Saclay) : 01 70 56 06 22 

Paroisses de B.I.V.Paroisses de B.I.V.Paroisses de B.I.V.Paroisses de B.I.V.    

Recettes Dépenses Solde

10 024,14

10 669,50

2 847,95

375,00

23,80

349,31

1 835,40

4 500,00

1 073,25

13 953,15 17 745,20 -3 792,05

Versement ADECE paroisse

Recettes loto

Dépenses loto

Autres produits

Totaux

Etoile de Bièvres Comptes 2013

Travaux

Résultats Kermesse 2013

Dépenses pour Kermesse

Cotisations Association

Achats divers

Paroisse SaintParoisse SaintParoisse SaintParoisse Saint----Martin  de PalaiseauMartin  de PalaiseauMartin  de PalaiseauMartin  de Palaiseau    



7 

 
L’aumônerieL’aumônerieL’aumônerieL’aumônerie    

L'aumônerie du second cycle de 

notre secteur, jumelée au lycée Ile-

de-France de Villebon est parti en 

pèlerinage au FRAT de Lourdes. 

Nous avons vécu durant ces quatre 

jours des moments intenses de 

prières, de louanges, de chants, 

d'échanges. Florence, animatrice, a 

recueilli plusieurs témoignages : 

 Ce fut une expérience magique, 

intense. Plein de souvenirs gravés 

dans le cœur, plein de rencontres 

formidables.  Manon ., Mathilde 

 --------------------- 

52 ans, mon premier FRAT. J'en 

avais entendu parler , mais le vivre !  

10 000 jeunes faisant le lavement 

des pieds. Danser dans l'église Ste-

Bernadette de Lourdes sous la croix 

du Christ avec 1000 jeunes. Pleurer 

comme une madeleine lors de 

témoignages du sacrement des 

malades. Le FRAT c'est un mélange 

de tout cela.   Vincent Pain 

--------------------- 

Pour ma part, ce FRAT de Lourdes 

était mon premier grand 

rassemblement et je n'imaginais 

pas le vivre de cette manière. C'est 

un temps très fort qui vous remue 

l'âme dans tous les sens, joie, 

sympathie, tristesse, sérénité. 

La première chose qui m'a émue au 

FRAT a eu lieu lorsque nous n’étions 

même pas encore entrés dans la 

Basilique Saint-PIE X ;  nous étions 

en retard et en arrivant nous 

entendions déjà les chants 

assourdis provenant de la salle 

souterraine où plus de 10 000 

jeunes d'Ile-de-France étaient 

rassemblés. C'était splendide et 

L'air vibrait. 

Le deuxième jour a vu se dérouler 

deux événements importants. La 

messe était celle du lavement des 

pieds et nous étions 

10 000  adolescents à nous laver les 

pieds mutuellement avec de l'eau de 

Lourdes dans un geste d'humilité et 

de respect. Ce soir-là, 10 000 cierges 

illuminaient la nuit devant la 

cathédrale sur un magnifique AVE 

MARIA. Cette procession mariale 

méritait à elle seule le déplacement à 

Lourdes. 

Le troisième jour, il y eut encore deux 

avalanches d'émotions. Nous avons 

assisté dans la matinée au sacrement 

des malades et aux témoignages de 

ceux qui expliquaient vouloir recevoir 

une force nouvelle pour se battre 

contre le handicap. Je crois que nous 

avons tous été émus. Dans l'après-

midi nous avons fait le chemin de 

Croix. Nous marchions lentement et 

nous avons partagé nos prières 

ensemble. Pourtant nous voyons tous 

des choses différentes de nos 

histoires et avons tous fini en larmes. 

Ce soir-là et le matin du dernier jour, 

nous avons beaucoup chanté, loué 

Dieu. Nous commencions à connaître 

les chants et alternions les moments 

de recueillement avec ceux de joie 

immense dans le chant, avec les 

lumières des téléphones mobiles 

portés à bout de bras. 

J'ai pu me baigner dans l'eau froide 

des piscines cette après-midi-là, une 

expérience surprenante et forte sur 

laquelle on ne peut pas vraiment 

mettre de mots. 

Enfin le Frat a été pour moi des 

rencontres, des rires, du soleil, et 

surtout la sensation d'une unité à 

10 000 dans une basilique ou dans les 

rues de Lourdes en chantant Dieu. 

---------------------- 

Lourdes, un rassemblement, un lieu 

de prières, un lieu d'émotions, de 

grands sentiments contradictoires au 

même instant. Malgré le jugement 

des non-catholiques sur ces 

rassemblements si « spéciaux », ils 

peuvent constater que nous en 

ressortons pleins de joie ; apaisés 

et parfois même libérés. 

Marcher, prier, chanter, 

célébrer, toutes ces choses que 

nous n'avons pas forcément 

l'envie de faire  (ou même le 

temps) au quotidien, nous 

réunissent dans la joie afin de 

rendre grâce à Dieu. 

La proximité de Dieu grâce à ces 

bénévoles, ces témoins, ces jeunes ne 

peut que renforcer ce que l'on ressent 

déjà, confirmer.  

Expérience à vivre avec le bain dans 

l'eau de la source, moment 

inexplicable qui m'a coupé le souffle. 

Cinq jours qui m'ont fait pleurer, rire, 

douter, réaliser, mais qui m'ont 

surtout permis de faire des rencontre 

et de redécouvrir Dieu.  Fanny 

------------------- 

Lourdes est un rassemblement où l'on 

ressent presque toutes les émotions 

et tous les sentiments possibles. Sur 

le chemin de croix, on a ressenti de la 

tristesse en disant nos prières. Dans la 

Basilique St-Pie X, on a ressenti de la 

joie en chantant tous ensemble. Le 

FRAT nous permet aussi de renforcer 

notre foi et de vivre des moments 

inoubliables spirituellement et 

humainement.   Nolwenn 

----------------------- 

Lourdes, c'était incroyable : des 

rencontres, des prières, des temps 

très émouvants, des rires, des larmes. 

Des paysages magnifiques qu'on 

regarde entre deux temps d'escale et 

de témoignage. Ces témoignages 

tellement prenants qui nous ont 

appris la tolérance. On partage toutes 

ces émotions ensemble et c'est ça 

l'esprit du FRAT. 

Merci aux accompagnateurs et aux 

Frateux pour ces super moments !  

    Justine 

MERCI ! 

Les animateurs et les jeunes de 
l'aumônerie remercient les 
paroissiens qui les ont très 
généreusement aidés à vivre ce 
temps fort du FRAT, en envoyant 
des dons directement à 
l'aumônerie, ou lors de la 
célébration des Rameaux à St-
Nicolas, ou des ventes de gâteaux à 
la sortie des différentes messes. 
Ils avaient avec eux les prières que 
vous nous aviez confiées et les ont 
portées tout au long du chemin de 
croix de Lourdes. 
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Concert du groupe Glorious 

 
À l'aumônerie 4/3, notre troisième thème de l’année est « Toute la Musique que j’aime ». Nous 
avons proposé aux jeunes de participer au concert de « Pop Louange » du groupe Glorious. 
Ce samedi 8 mars, nous étions une cinquantaine du secteur de Palaiseau, à nous retrouver parmi plus 
de 700 personnes dans la basilique de Longpont-sur-Orge. Ce temps fut à la fois, un vrai concert 
(batterie, basse, guitare, synthé, jeux de lumière, etc.) et un vrai temps de communion et de prière 
(temps de réflexion sur le carême : prier, jeûner, partager…) Chacun des moments était un moyen de 
louer Dieu. 
Les jeunes ont tous apprécié ce concert, aussi bien les temps festifs que les temps de recueillement. 
 « Pour moi la musique est importante pour proclamer sa foi. J'ai découvert Glorious lors du 
rassemblement de FRAT en 2013. Cela m’a permis de découvrir un autre style de musique que celui 

que j'entends à la messe. Avant je croyais que pour parler à Dieu il fallait se recueillir en silence, 

maintenant j'ai compris que je peux aussi le louer d'autres façons, en chantant, en dansant, en 

bougeant … » Julie 14 ans 
Dans l'esprit des grands rassemblements comme le FRAT ou les JMJ, ces moments de louange sont 
très importants pour les jeunes, ils leur permettent de vivre leur foi d'une autre façon et à leurs 
façons, de voir qu'ils ne sont pas seuls à prier et à louer Dieu. 
Cela leur apporte de la joie et l'envie de vivre et de faire l'Église d'aujourd'hui. 

Journée de préparation Journée de préparation Journée de préparation Journée de préparation     
à la profession de foi.à la profession de foi.à la profession de foi.à la profession de foi.    

 
" C'était  une bonne journée"," on s'entendait bien ", 
"c'était sympa le repas tous ensemble". 
Les 60 jeunes de 5ème de l'aumônerie se sont retrouvés le 
1er février pour une journée " temps fort". Cette invitation à 
approfondir leur foi était une étape importante vers leur 

profession de foi. Echange, lecture approfondie de textes d'évangiles, temps de prière ont permis 
aux jeunes de réfléchir sur le thème "Heureux de croire". 
La construction de trois  églises à partir de briques d'argiles modelées de leurs mains a remporté 
un franc succès : " c'était trop bien il faudrait le faire plus souvent". 
Pendant ce temps, les parents étaient invités eux aussi à un temps de réflexion autour de ce même 
thème " heureux de croire". 
Les professions de foi auront lieu dans les paroisses le week-end du 25 mai. 

Agnès, Sophie et Anne 

L’aumônerieL’aumônerieL’aumônerieL’aumônerie    
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 PrièrePrièrePrièrePrière    

Seigneur Jésus, 
 
Toi qui dans l’Hostie silencieuse 
ne cesses pas de prier  
le Père Eternel, 
apprends-nous qu’il ne faut pas 
nécessairement bavarder  
pour prier, mais qu’il suffit  
de se recueillir,  

de faire attention à Ta Présence, 
de se concentrer sur Toi en un silence  
qui n'est pas de vide mais de plénitude, 
un silence qui seul peut exprimer  
des émotions profondes 
faites de reconnaissance, de paix,  
de sérénité et de joie, 
un silence qui crie et confesse que 
Toi, Jésus, Tu es Tout  
et que le reste n'en vaut pas la peine  
à moins de nous ramener à Toi,  
le même hier, aujourd'hui et à jamais! 

Amen. 



10 

 

L’écho de nos clochers :  
journal des paroisses du secteur 

Responsable :  
Juvénal RUTUMBU  

avec les équipes animatrices. 
 

secteur-palaiseau.evry.catholique.fr  

La veille de la canonisation de Jean 
XXIII et Jean-Paul II, le père Pascal 
Daveau a distribué à la sortie de l’église 
les photos des deux nouveaux saints : 
Saint Jean XXIIIet Saint Jean-Paul II. En 
mars 2013 il nous avait de même donné 
la photo du nouveau pape François. 
Mis l’un à côté de l’autre, ces clichés 
montrent une évolution considérable de 
l’habillement de nos pasteurs en 50 ans : 
il tend vers le dépouillement. L’Eglise 
catholique serait-elle en train de se 

dépouiller de son côté triomphant et majestueux pour imiter la simplicité et l’humilité 
du Christ  et abandonner le style qu’elle avait commencé à adopter après Constantin? 
Je me suis surpris à remercier le Père et l’Esprit de l’éventualité de cette possibilité : 
si tous les pasteurs religieux en faisaient autant, quel exemple et quel espoir pour 
nous le petit peuple des croyants et pour nos dirigeants ! Obsolètes la volonté de 
puissance, les schismes, la voie est ouverte au rapprochement des diverses Eglises 
Chrétiennes, d’ailleurs le plus souvent le petit peuple chrétien ne sait pas pourquoi il 
y a différentes religions chrétiennes ou s’il le sait, il pense le plus souvent que ces 
raisons sont parfaitement 
secondaires par rapport au 
message essentiel du Christ. 
Merci, mon Dieu, pour ce 
petit coup de pouce à mon 
Espérance ! 

Ph. Froidure  

 

Baptêmes 
Saint-Martin et Saint-Michel 

Leana-Cléa DE PINHO,  
Mathis-Naël DE LUCA,  
Eryka, Sandy  
et Merveille TCHATCHA,  
Olivia YAPI,  
Octave LAVERDUNT,  
Maximilien BARBANCE,  
Gaëtan GIRARD-COLLET,  
Clara PERRETTE,  
Naomie KLOCK,  
Mathis DELPLANQUE 
Lozère-Villebon-Villejust 

Maël MOREAU, Sabrina ROY, 
Yves YOLLE, Zélie PIERRE, 
Jefferson SOARES-
RAMALHO, Yvan 
RAMALHO-FORTES, Aline 
BETTINGER 
Bièvres-Igny-Vauhallan 

Ilda LACAZE, Céline JEAN 
 

Mariages 
Saint-Martin et Saint-Michel 

Thibault RENARD  
et Marine PENA 
Florent BOUYJOU  
et Virginie CHABOT 
Lozère-Villebon-Villejust 

Loïc BOUVRY  
et Léa DAHER 
 

Funérailles 
Saint-Martin et Saint-Michel 

Jacques SAISSAC,  
Louise CHAUVIN,  
Nathalie PIRES,  
André THOMAS 
Lozère-Villebon-Villejust 

Jean-Claude KARNIK,  
Paulette LOISELAY,  
Marie-Jeanne MALLEGOLL, 
Claude MAGNAN,  
Alexandre LECOEUR,  
Maguy DOULET 
Bièvres-Igny-Vauhallan 

Claude MEYER,  
Robert MEUNIER,  
René LEROY,  
Jacques JIUSTI,  
Bernard NUSSER,  
Germaine PACILLY,  
Jean-Pierre BURIS,  
Eric RENAUDIER,  
Claude BACQUE,  
Raymonde CHAMBRELAN 

Carnet Carnet Carnet Carnet     
Mai 

Dimanche 11  9h30 Messe à Saint-Martin de Palaiseau 
   11h  Première communion à Saint-Martin de Palaiseau 
Samedi 17  Concert Ecole Steiner et Lycée de Sèvres à St-Martin de Palaiseau 
Dimanche 18 Dimanche autrement à Saint-Martin de Palaiseau 
   18h Partage et Prière à l’oratoire 
Samedi 24  16h30 Profession de foi à Notre-Dame de Lozère 
   18h Profession de foi à Saint-Nicolas d’Igny 
   18h30 Messe des familles à Saint-Michel 
Dimanche 25 9h30 Messe à Saint-Martin de Palaiseau 
   11h Profession de foi à Saint-Martin de Palaiseau 
   17h Concert Schumann, Schubert, Granados, Obradors  
    à Saint-Martin de Palaiseau 
 

Juin 

Mercredi 4   20h45 Catéchèse des futurs mariés, au Centre Sainte-Geneviève 
Samedi 7  9h Confirmation Institution Saint-Martin à Saint-Martin de Palaiseau 
Dimanche 8  11h Baptêmes et Premières communions à St-Martin de Palaiseau 
Mercredi 11  20h45 Catéchèse des futurs mariés au Centre Sainte-Geneviève 
Dimanche 15 Concert Folia à Saint-Martin de Palaiseau 
Mercredi 18  20h45 Catéchèse des futurs mariés au Centre Sainte-Geneviève 
Dimanche 22 17h Concert de musique ancienne à Saint-Martin de Palaiseau 

CalendrierCalendrierCalendrierCalendrier    

 

Accueil au centre SteAccueil au centre SteAccueil au centre SteAccueil au centre Ste----GenevièveGenevièveGenevièveGeneviève    
Permanences du père Juvénal RUTUMBU le jeudi de  
18 h à 19 h et le samedi de 10 h à 12 h 
Secrétariat : du lundi au vendredi de 9 h à 12 h 
stmartinpalaiseau@wanadoo.fr - � 01 60 14 01 83 

 

Accueil à Lozère Villebon VillejustAccueil à Lozère Villebon VillejustAccueil à Lozère Villebon VillejustAccueil à Lozère Villebon Villejust    
Accueil les mercredi et samedi de 10 h à 12 h  
rencontre avec le père Dunstan de LASSENCE 
Mercredi de 10 h à 12 h, vendredi de 17 h à 19 h et  
sur rendez-vous : abdunstan@gmail.com  
accueil.lvv@gmail.com   -    � 01 72 86 90 65 
 

Accueil à BièvresAccueil à BièvresAccueil à BièvresAccueil à Bièvres----IgnyIgnyIgnyIgny----VauhallanVauhallanVauhallanVauhallan    
Bièvres : le père Pascal DAVEAU reçoit sur rendez-vous,  
� 01 69 41 20 47 (répondeur/fax), sauf le mardi  
Igny : accueil le vendredi de 17h à 19h  �01 69 41 08 17  
Vauhallan samedi de 10h à 11h30 - � 01 69 41 39 34 


